
Exercice n° 1 : 
SERIE N° 1 
    L’attaque du magnésium par une solution d’acide chlorhydrique est une réaction d’oxydo-réduction 
d’équation bilan :Mg + 2 H3O+ ⎯⎯→ Mg2+ + H2 (g) + 2 H2O 
        A la date t = 0 on introduit 1 g de magnésium dans un ballon et à l’aide d’un entonnoir avec robinet on 
verse 30 mL d’une solution d’acide chlorhydrique de concentration 0,1 mol.L-1. 
        On mesure au cours du temps le volume de dihydrogène dégagé, on obtient le tableau suivant : 
     t (min)12345678 
      VH2 (cm3)1823,32730,332,433,734,635,4 
⎡H3O+ ⎤ (10-3 mol.L-1) 
⎣⎦ 
1) a- Montrer que la concentration en ions H3O+ restant à un instant t est donnée par : 
                                 ⎡H3O+ ⎤ = 0,1 – 2,78 VH2( VH2 en cm3)⎣⎦ 
b- Compléter le tableau de mesure et tracer la courbe ⎡H3O+ ⎤ = f (t). 
                                                      ⎣⎦ 
2) a- Définir la vitesse instantanée de disparition des ions hydronium H3O+. 
    b- Comment varie cette vitesse au cours du temps ? Quels facteurs cinétiques responsables à cette 
variation ? 
3) a- Calculer la vitesse moyenne de disparition des ions hydronium H3O+ entre les dates t1=0min et t2=7min. 
    b- À quelle date t3, la vitesse instantanée de disparition des ions hydronium H3O+ est égale à la valeur de 
    la vitesse moyenne de disparition de ces ions entre les dates t1 et t2. 
4) Calculer la concentration des ions Mg2+ à la fin de la réaction. 
Exercice n° 2 : 
        Dans un récipient on mélange, à la date t = 0 ; un volume V1 = 40mL d’une solution de KI de 
concentration C1= 0,5 mol.l-1 et un volume V2 = 10 mL d’une solution de K2S2O8 de concentration C2. 
1) Ecrire l’équation de la réaction supposée totale ayant lieu. 
2) Comment peut on se rendre compte expérimentalement que cette réaction est lente? 
                                                                -4 

                                                           x (10 mol)3) On suit l’évolution de cette réaction au cours 
    du temps en déterminant l’avancement de la 
    réaction x à différentes dates t, puis on trace 
    la courbe x = f(t) de la figure ci-contre. 
  a- Décrirebrièvementuneméthode 
      expérimentale permettant cette étude, en 
      précisant le matériel utilisé 
  b- Dresser le tableau descriptif d’évolution du 
      système. 
  c- Déduire de la courbe l’avancement final xf 

      de la réaction. 
                                                                                                      t (min)d- Calculer alors C2 sachant que S2O82- est le 
      réactif limitant. 
  e- Définir la vitesse instantanée de la réaction. 
      Calculer sa valeur à la date t1 = 15 min. 
  f- Déterminer la composition molaire du mélange à la date t1. 
                                                                                               K 

4) a- Définition le temps de demi-réaction t1/2. 
                                                                                                    I 
    b- En exploitant la courbe de la figure, déterminé la valeur de t1/2. 
Exercice n° 3 : 
A 
B 
A 
Schéma n°1 
I- On réalise le circuit ci-contre (schéma n°1) constitué d'un générateur de 
   courant, d'un condensateur, d'un ampèremètre, et d'un interrupteur. Le 
   condensateur est préalablement déchargé, et à la date t = 0 s, on ferme 
   l'interrupteur K. L'ampèremètre indique alors une valeur constante pour 
   l'intensité I = 12 μΑ. On relève, à intervalles de temps réguliers, la tension uAB 

   aux bornes du condensateur. On obtient le tableau suivant : 
t (s) 
uAB (V) 
q (C) 
0 
0 
0,5 
1,32 
1,0 
2,64 



1,5 
 4 
 2,0 
5,35 
2,5 
6,7 
 3,0 
7,98 
3,5 
9,2 
 4,0 
10,6 
1) Rappeler la relation permettant de calculer la charge q du condensateur en fonction de I. Calculer q à la 
   date t = 3,0 s. 
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2) Tracer la courbe donnant variation de la charge q du condensateur en fonction de uAB. Déterminer à 
   partir de cette dernière, par une méthode que l'on explicitera, la valeur de la capacité C du 
   condensateur. 
     3) La valeur indiquée par le constructeur est C = 4,7 μΦ à 10 % près. La valeur obtenue est-elle en accord 
        avec la tolérance du constructeur ? 
II- On étudie maintenant la charge et la décharge d'un 
    condensateur à travers un conducteur ohmique. Pour cela, 
    on réalise le montage suivant (schéma n°2). Le 
    condensateur est initialement déchargé, et à la date t=0s, on 
    bascule l'interrupteur en position 1. 
        R = 2,2 k ; C = 4,7 μΦ ; R' = 10 k 
                                                                                              Schéma n°2 
                                                  du 
     1) Établir l'équation différentielle E=RC C + uC vérifiée 
                                                   dt 
        par la tension uC aux bornes du condensateur pendant 
        la phase de charge. 
     2) La solution analytique de cette équation est de la forme : uC=A(1– e – α.τ ), compte tenu de la 
         condition initiale relative à la charge 
                                                        uC (V)du condensateur. 
              En vérifiant que cette expression 
         estsolutiondel'équation 
                                                      5 

         différentielle, identifier A et α en 
         fonction de E, R, C. 
3) À partir graphe ci-contre, déterminer 
   la valeur E. 
4) Définir la constante de temps du 
   circuit. Déterminer sa valeur à partir 
   du graphe par une méthode que l'on 
   explicitera. En déduire une nouvelle 
   valeur expérimentale de C et la 
   comparer à la valeur nominale. 
5) 
 On bascule alors l'inverseur en 
position 2. En justifiant, répondre par 
vrai ou faux aux affirmations suivantes : 
4 
3 
2 
1 

t (s) 
0 
0,01 
0,02 
0,03 
0,04 

Exercice n° 4 : 
a- La durée de la décharge du condensateur est supérieure à celle de la charge. 
b- La constante de temps du circuit lors de la décharge est égale à (R + R').C. 
        On se propose de déterminer l’inductance L d’une bobine, pour cela on réalise un circuit série 
comportant : Une bobine purement inductive d’inductance L, un résistor de résistance R=10 kΩ et un 
générateur basse fréquence (GBF) délivrant une tension 
périodique triangulaire. 
                                                                         1V 
A l’aide d’un oscilloscope bicourbe, on visualise les tensions 
                                                                          0,2 ms 
UAM(t) et UBM(t) respectivement aux bornes du résistor et aux 
bornes de la bobine, l’oscillogramme obtenu est représenté ci- 
dessous. 
1) Faire le schéma du montage et indiquer les branchements 
    de l’oscilloscope 
2) Représenter les flèches tensions aux bornes de chaque 
    dipôle. 
3) En justifiant la réponse, attribuer chacun des courbes à la 
    tension correspondante. 
4) Déterminer l’intensité maximale du courant Imax débité par le 
    générateur. 
5) Montrer que la tension aux bornes de la bobine peut 
s’écrire sous la forme UBM = - 
L dUAM 

R dt 
6) En exploitant l ‘oscillogramme, déterminer la valeur L de l’inductance de la bobine utilisée. 
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